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«  L ors q u e, l e 2 3 s e pt e m br e, l e s ol eil e ntr e d a ns l e si g n e d e l a 
B al a n c e, c’ est l’ é q ui n o x e d’ a ut o m n e. A pr ès l a p h as e as c e n d a nt e 
( d u B éli er à l a Vi er g e), c o m m e n c e l a p h as e d es c e n d a nt e ( d e l a 
B al a n c e a u x P oiss o ns).

«  L a B al a n c e est l e s e pti è m e si g n e s ur l e c er cl e d u z o di a q u e. 
P o ur q u oi y a-t-il u n e b al a n c e d a ns l e ci el, et q u e n o us a p pr e n d-
ell e  ? A u mili e u d e c ett e s u c c essi o n d e cr é at ur es vi v a nt es, êtr es 
h u m ai ns et a ni m a u x, q u e r e pr és e nt e l e z o di a q u e, l a B al a nc e s e ul e 
est u n o bj et, et m ê m e pl us e x a ct e m e nt u n i nstr u m e nt d e p es é e  ; 
c o m m e si, a v e c s es d e u x pl at e a u x, ell e t e n ait e n é q uili br e l es 
p uiss a nc es d e l a l u mi èr e et c ell es d es t é n è br es, l es p uiss a nc es d e l a 
vi e et c ell es d e l a m ort. L a B al a nc e d u z o di a q u e est u n r efl et d e l a 
B al a nc e c os mi q u e, c et é q uili br e d es d e u x pri nci p es o p p os és m ais 
c o m pl é m e nt air es, gr âc e a u x q u els l’ u ni v ers est a p p ar u et c o nti n u e 
à e xist er. L e s y m b ol e d e l a B al a n c e, q u e l’ o n r etr o u v e a ussi d a ns 
l’ Ar br e s é p hir oti q u e, d o mi n e t o ut e l a cr é ati o n. »

O mr a a m Mi k h a ël Aï v a n h o v
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M aî t r e  O m r a a m  Mi k h a ël 
Aï v a n h o v ( 1 9 0 0 - 1 9 8 6), p hil o -
s o p h e et p é d a g o g u e fr a n ç ai s 
d’ ori gi n e b ul g ar e, e st arri v é 
e n  F r a n c e.  Bi e n  q u e  s o n 
œ u vr e a b or d e l e s m ulti pl e s 
a s p e ct s d e l a s ci e n c e i niti a -
ti q u e, il pr é ci s e : « L e s q u e s -
ti o n s q ui s e p o s e nt à n o u s 
s er o nt t o uj o ur s l e s m ê m e s  : 
c o m pr e n dr e c e s êtr e s q u e 
n o u s s o m m e s, d é c o u vrir l e 
s e n s d e n otr e e xi st e n c e et 
s ur m o nt er l e s o b st a cl e s q ui 
s e tr o u v e nt s ur n otr e c h e mi n. 
Al or s, n e m e d e m a n d e z p a s 
d e v o u s p arl er d’ a utr e c h o s e, 
j e r e vi e n dr ai t o uj o ur s s ur c e s 
m ê m e s s uj et s  : n otr e d é v e-
l o p p e m e nt, n o s dif fi c ult é s, 
l e c h e mi n à p ar c o urir et l e s 
m ét h o d e s p o ur l e p ar c o urir.  »

w w w. pr os v et a.fr
w w w. pr os v et a. c o m

i nt er n ati o n al @ pr os v et a. c o m
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LA BALANCE COSMIQUE
LE NOMBRE 2



I

Le 21 mars, le soleil entre dans le signe du Bélier. 
C’est l’équinoxe de printemps. La durée des jours 
est égale à celle des nuits. Après le repos de l’hiver 
la nature s’éveille : les graines commencent à ger-
mer, les bourgeons apparaissent aux arbres. Et tandis 
que le soleil poursuit sa marche à travers les signes 
du Taureau, des Gémeaux, du Cancer, du Lion, de 
la Vierge, on voit la terre se couvrir de feuilles, 
de fleurs et de fruits. Lorsque, le 23 septembre, le 
soleil entre dans le signe de la Balance, c’est l’équi-
noxe d’automne. À nouveau la durée des jours est 
égale à celle des nuits. Mais, maintenant, on a fait 
les moissons, cueilli les fruits, et la nature va entrer 
dans le repos. Après la phase ascendante (du Bélier 
à la Vierge) commence la phase descendante (de la 
Balance aux Poissons).

La Balance est le septième signe sur le cercle du 
zodiaque. Pourquoi y a-t-il une balance dans le ciel et 
que nous apprend-elle ? Au milieu de cette succession 
de créatures vivantes, êtres humains et animaux, que 
représente le zodiaque, la balance seule est un objet, 
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et même plus exactement un instrument de pesée, 
comme si, avec ses deux plateaux, elle tenait en équi-
libre les puissances de la lumière et celles des ténè-
bres, les puissances de la vie et celles de la mort. La 
Balance est précédée de la Vierge, jeune fille portant 
des épis de blé, et suivie du Scorpion, animal au dard 
venimeux qui peut donner la mort. Cette opposition 
est encore soulignée par le fait que, dans la Balance 
même, c’est Vénus qui domine, alors que Saturne 
est en exaltation. Vénus et Saturne, quelle associa-
tion ! Vénus, une jeune femme qui incarne la grâce, 
les échanges harmonieux, les plaisirs, et Saturne, 
vieillard austère qui se plaît dans la solitude et, armé 
d’une faux, tranche la vie des créatures.

La Balance du zodiaque est un reflet de la Balance 
cosmique, cet équilibre des deux principes opposés 
mais complémentaires, grâce auxquels l’univers est 
apparu et continue à exister.

Il est écrit dans le premier livre du Zohar : « Déjà 
deux mille ans avant la création du monde, les lettres 
étaient cachées, et le Saint, béni soit-il, les contem-
plait et en faisait ses délices. » Lorsqu’Il voulut 
créer le monde, toutes les lettres, mais dans l’ordre 
inversé, vinrent se présenter devant Lui… C’est ainsi 
que Tav, Shin, Resch, Qof, Tsadé, Pé, Aïn, Samesch, 
Nun, Mem… s’avancent l’une après l’autre devant le 
Créateur et Lui exposent les qualités qui les rendent 
dignes d’être les instruments de sa création. Mais 
Dieu les renvoie. Lamed, Kaf, Iod, Teth, Heth, Zaïn, 
Vav, Hé, Daleth, Ghimel, se présentent aussi, et Dieu 
les renvoie encore. Enfin, se présente la lettre Beth, la 
deuxième lettre de l’alphabet, et Dieu lui dit : « C’est 
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effectivement de toi que je me servirai pour opérer la 
création du monde et tu seras ainsi la base de l’œuvre 
de la création. » C’est pourquoi les deux premiers 
mots de la Genèse, « Béréchit bara », commencent 
par la lettre Beth.

Vous direz : « Et la lettre Aleph ? Pourquoi ne la 
mentionnez-vous pas ? » Ah, la lettre Aleph, Dieu 
lui a donné un destin spécial. La lettre Aleph, dit le 
Zohar, resta à sa place sans se présenter. Le Saint, 
béni soit-il, lui dit : « Aleph, Aleph, pourquoi ne 
t’es-tu pas présentée devant moi, à l’instar de toutes 
les autres lettres ? » Elle répondit : « Maître de l’Uni-
vers, voyant toutes les lettres se présenter devant toi 
inutilement, pourquoi me serais-je présentée aussi ? 
Ensuite, comme j’ai vu que tu as déjà accordé à la 
lettre Beth ce don précieux, j’ai compris qu’il ne sied 
pas au Roi céleste de reprendre le don qu’il a fait 
à un de ses serviteurs, pour le donner à un autre. » 
Le Saint, béni soit-il, lui répondit : « Ô Aleph, Aleph, 
bien que ce soit la lettre Beth dont je me servirai pour 
opérer la création du monde, tu auras des compensa-
tions, car tu seras la première de toutes les lettres, et 
je n’aurai d’unité qu’en toi ; tu seras la base de tous 
les calculs et de tous les actes faits dans le monde, 
et on ne saurait trouver d’unité nulle part, si ce n’est 
dans la lettre Aleph. » Aleph, la première lettre de 
l’alphabet, représente le nombre 1, l’unité de Dieu.

Et puisque dans l’alphabet hébraïque les lettres 
représentent aussi les nombres, la deuxième lettre, 
Beth, correspond donc au nombre 2. Ainsi, la créa-
tion est l’œuvre du 2. Or, qu’est-ce que le 2 ? C’est le 
1 polarisé en positif et négatif, masculin et féminin, 
actif et passif. Dès qu’il y a manifestation, il y a parti-
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tion, division. Pour se manifester et se faire connaître, 
le 1 doit se diviser. L’unité est le privilège de Dieu 
Lui-même, son domaine exclusif. Pour créer, Dieu, 
le 1, a dû devenir 2. Dans le 1 il ne peut y avoir de 
création, car il ne peut y avoir d’échanges. Dieu s’est 
donc projeté hors de Lui-même en se polarisant, et 
l’univers est né de l’existence de ces deux pôles. Le 
pôle positif exerce une attraction sur le pôle néga-
tif, et inversement. C’est ce mécanisme d’action et 
de réaction réciproque qui déclenche et entretient le 
mouvement de la vie. L’arrêt de ce mouvement entraî-
nerait la stagnation et la mort, le retour à l’état d’indif-
férenciation première. Les premières lignes du livre 
de la Genèse révèlent que la création s’est opérée par 
divisions successives. Le premier jour de la création, 
Dieu sépara la lumière des ténèbres. Le deuxième 
jour, Il sépara les eaux d’en haut des eaux d’en bas. 
Le troisième jour, il sépara les eaux de la terre ferme. 
Et à l’autre extrémité de la création, la cellule, qui 
est le plus petit élément de tout organisme vivant, se 
reproduit par dédoublement, par division en 2.

Le 1 est une entité refermée sur elle-même. Pour 
sortir, il doit devenir 2. Dans la science des Initiés, 
le 2 n’est pas 1 + 1 comme en arithmétique, mais le 
1 qui pour créer, s’est polarisé en positif et négatif. 
Seulement, pour comprendre les termes « positif » et 
« négatif » quand il s’agit des deux principes, il ne 
faut pas leur donner une signification psychologi-
que ou morale (est positif ce qui est bon, constructif ; 
est négatif ce qui est mauvais, destructif). Il faut les 
interpréter en se souvenant que ces termes appartien-
nent d’abord au vocabulaire des sciences physiques 
où les deux grandes forces sont l’électricité et le 
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magnétisme. Dans les deux cas, on trouve la pola-
risation en positif et négatif, c’est-à-dire émissif et 
réceptif : une prise électrique a deux pôles ; un aimant 
aussi. Lorsqu’on transpose ces termes du domaine 
des forces de la nature dans le plan psychique ou spi-
rituel, on applique le caractère positif ou émissif au 
principe masculin, et le caractère négatif ou réceptif 
au principe féminin.

Dans l’Arbre séphirotique (voir p. 15), Hohmah, 
la sagesse, est la deuxième séphira. Le 1, Kéther, s’y 
divise en positif et négatif. Dans Hohmah le nom de 
Dieu est Iah qui est composé des deux lettres, Iod 
(principe masculin) et Hé (principe féminin), qui ont 
engendré l’univers.

À la deuxième lettre de l’alphabet hébraïque, 
Beth, correspond la deuxième carte du Tarot : la 
Papesse. Entre autres détails remarquables, on décou-
vre qu’elle est coiffée d’une tiare surmontée d’un 
croissant de lune dont la forme s’apparente à celle 
d’une balance et elle est assise devant deux colonnes 
entre lesquelles est tendu un voile. Ces deux colon-
nes représentent symboliquement les deux piliers 
du Temple de Salomon : Yakîn et Boaz. À droite se 
dresse Yakîn et à gauche Boaz. L’un est bleu et l’autre 
est rouge, ce qui révèle leur différence de nature. De 
nos jours les cartes du Tarot sont surtout considérées 
comme un jeu où certains essaient de lire l’avenir. 
Mais les Initiés du passé, qui les ont créées, ont mis 
dans ces cartes une très grande partie de leur science 
sous forme de symboles. Ceux qui savent interpréter 
ces symboles voient s’ouvrir devant eux un immense 
champ de réflexions et de découvertes.



2e carte du Tarot
(Oswald Wirth : « Tarot des imagiers du Moyen Âge »)
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Les deux colonnes sont donc de couleurs dif-
férentes, bleue et rouge, qui expriment l’opposi-
tion du masculin et du féminin. On retrouve cette 
même idée dans l’Arbre séphirotique avec les 
deux piliers de la Clémence et de la Rigueur de 
part et d’autre du pilier central, le pilier de l’Équi-
libre. Sur le pilier de la Clémence, les séphiroth  
Hohmah, Hessed et Netsah, représentent les puis-
sances masculines, et sur le pilier de la Rigueur, les 
séphiroth Binah, Guébourah et Hod, représentent les 
puissances féminines ; et elles ne peuvent travailler 
harmonieusement ensemble que si elles sont mainte-
nues par cette instance supérieure qui est représentée 
par le pilier central : les séphiroth Malhouth, Iésod, 
Tiphéreth, Daath et Kéther. Ce sont ces deux forces 
antagonistes mais complémentaires, contrôlées par 
celle qui les domine toutes, Kéther : la Couronne, que 
les kabbalistes appellent la Balance cosmique.

Un des livres du Zohar, le Siphra di-Tzéniutha 
(c’est-à-dire le Livre Secret) commence par ces mots : 
« Nous avons appris que le Livre Secret est le livre 
concernant l’équilibre de la balance. Avant qu’il n’y 
ait eu balance, la face ne regardait pas vers la face et 
les premiers rois ont péri faute de nourriture. » Ces 
rois sont évidemment symboliques. Ils sont égale-
ment mentionnés vers la fin du livre comme « sept 
rois sur la terre d’Edom qui sont les écorces tom-
bées dans le monde d’en bas ». Or, le mot « écorces » 
est la traduction littérale de l’hébreu « kliphoth ». 
Les kliphoth sont les reflets inversés, ténébreux, des 
séphiroth divines. Les kliphoth représentent donc les 
énergies, les entités, les créatures qui ne respectent 
pas l’équilibre de la balance. C’est pourquoi il est dit 
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que les rois ont péri faute de nourriture : ils n’ont plus 
été alimentés par les grandes lumières qui viennent 
de la Tête sublime en haut, Kéther.

Le symbole de la balance domine toute la créa-
tion. Nous avons déjà vu que les kabbalistes divisent 
l’Arbre séphirotique en quatre régions:1

– Olam Atsilouth ou monde des émanations, 
composé des séphiroth Kéther, Hohmah, Binah.

– Olam Briah, ou monde de la création, composé 
des séphiroth Hessed, Guébourah, Tiphéreth.

– Olam Iétsirah ou monde de la formation, com-
posé des séphiroth Netsah, Hod, Iésod.

– Olam Assiah, ou monde de l’action : la séphira 
Malhouth.

Dans chaque monde, une séphira centrale équili-
bre les deux autres :

– Dans Olam Atsilouth, Kéther équilibre Hohmah 
et Binah.

– Dans Olam Briah, Tiphéreth équilibre Hessed 
et Guébourah.

– Dans Olam Iétsirah, Iésod équilibre Netsah et 
Hod.

– Dans Olam Assiah, Malhouth équilibre tout 
l’édifice.

La balance existe donc dans les quatre mondes. Et 
puisque l’homme est un reflet de l’univers, la balance 
existe aussi en lui dans les quatre mondes.

– Dans Olam Atsilouth qui représente le monde 
divin de l’âme et de l’esprit : Neschamah.

– Dans Olam Briah, qui représente le monde 
mental, l’intellect : Rouah.

– Dans Olam Iétsirah, le monde astral, le cœur : 
Néphesch.
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– Dans Olam Assiah, le monde physique, le corps : 
Gouph.

Et puisque la science de la balance est aussi 
la science de l’homme, il faut savoir que les rois 
d’Edom sont également au-dedans de lui : ce sont 
les sept péchés capitaux ; et si l’homme les laisse 
se manifester sans contrôle, il s’ensuit le désordre 
et l’anarchie. Mais comme l’Intelligence cosmique 
n’accepte pas l’anarchie, tous les êtres qui se met-
tent en dehors de l’ordre créé par elle sont détruits : 
eux aussi périssent faute de nourriture. Au contraire, 
celui qui cherche à réaliser l’équilibre de la balance 
construit en lui-même le Temple du Seigneur.

Toutes ces idées sont certainement encore obscu-
res pour vous, mais ne vous découragez pas. Si vous 
avez réellement le désir de comprendre et de réaliser 
en vous l’équilibre de la balance grâce auquel on par-
vient à harmoniser le positif et le négatif, le masculin 
et le féminin, la rigueur et la clémence, vous rece-
vrez des éclaircissements. Durant vos méditations et 
même la nuit, pendant votre sommeil, d’autres êtres 
que moi vous donneront des explications.

Note
1. Cf. De l’homme à Dieu – séphiroth et hiérarchies angéliques, 
Coll. Izvor n° 236, chap. II : « Présentation de l’Arbre séphiro-
tique ».
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l o p p e m e nt, n o s dif fi c ult é s, 
l e c h e mi n à p ar c o urir et l e s 
m ét h o d e s p o ur l e p ar c o urir.  »

w w w. pr os v et a.fr
w w w. pr os v et a. c o m

i nt er n ati o n al @ pr os v et a. c o m
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